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" nous proclamer libres. Ne négligez point d'ensei-
" gner que la puissance royale n'est pas conférée
*'• seulement pour le gouvernement du monde, mais
" aussi et surtout pour la défense de l'Eglise, et que
" rien n'est plus avantageux et plus glorieux pour
" les princes et les rois des cités que de laisser,
" comme le prescrivait Notre très-sage et très-coura-
" geux prédécesseur S. Félix à l'empereur Zenon,
" l'Eglise Catholique se servir de ses lois et de ne
" permettre à personne d'attenter à son indépen-
" dance Il est en effet dans leur intérêt de ne pas
" préférer mais de soumettre la volonté royale aux
" ministres du Christ, selon le commandement de
" Dieu et lorsqu'il s'agit de sa cause."

Mais s'il fut toujours nécessaire. Vénérables Frères,

il l'est principalement à cette heure, en présence de
tant de calamités de l'Eglise et de la société civile,

de cette conspiration des ennemis contre le catholi-

cisme et le Saint-Siège et de ce déluge d'erreurs, d'a-

border avec confiance le trône de grâce pour obtenir

miséricorde et trouver grâce dans un secours oppor-
tun. C'est pourquoi Nous avons résolu d'exciter la

piété de tous les fidèles afin que, en union avec Nous
et avec vous, ils adressent au très-clément Père des
lumières et des miséricordes des prières, des suppli-

cations très-ferventes et très-humbles ; afin que, dans
la plénitude de leur foi, ils recourent constamment à
Notre-Seigneur Jésus-Christ qui nous a racheté à
Dieu dans son sang ; afin qu'ils s'adressent ardem-
ment et sans relâche à son très-doux Cœur, victime
d'une charité brûlante pour nous, pour obtenir qu'il

attire à lui toutes choses par les liens de son amoUr
et que tous les hommes, embrasés de son très- saint

amour, marchant dignement selon son Cœur, plai-

sent à Dieu en tout et fructifient en toutes sortes de
bonnes œuvres. Et comme, sans aucun doute, les

prières des hommes sont plus agréables à Dieu lors-

qu'elles lui viennent d'âmes nurifiées de toutes souil-

lure, Nous avons résolu .l'ouvrir aux fidèles avec la

libéralité apostolique les célestes trésors de l'Eglise


